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Les femmes dans l'armée un peu plus reconnues
DÉFENSE Une journée d'information a été totalement consacrée aux femmes pour les convaincre de s'engager

Emma, jeune flamande de 22 ans,
descend du bus qui l'amène de ]a

gare de Louvain. Elle est venue du
centre-\~lIe pour assister au jobday
spécial femmes organisé par la Dé-
fense. Pragmatique, elle ne se fait pas
d'illusion sur la situation des femmes à
]a Défense. «C'est ditJicile de trouver
,m plaa, mais \'a l'est pO'ur toutes le.s
.tèmme,~, pas juste pour celles qui .sont
dans l'armée. " A 18 ans, elle avait déjà
essayé d'y entrer. Mais sa condition
physique n'était pas assez bonne.
Quatre ans plus tard, elle est
toujours motivée, mais hésite
sur la branche à ~ser.
Cette journée portes ou-
vertes pour et avec les
femmes tombe à point
nommé.
L'arrivée dans la

grande salle de la caserne
est impressiollilante; des
femmes des quatre compo-
santes de la Défense - Marine,
Médicale, Air et Tene - sont rassem-
blées dans la salle des fêtes, en uni-
forme, occupées à répondre aux ques-
tions pratiqnes de potentielles recrues.
Emma hésite entre Terre et Mer. Elle
s'approche du premier stand et ren-
contre Kelly, lieutenant de vaisseau de
première classe, qui va répondre à ses
questions. Bien droite dans son uni-

fi}rme de commandant, celle-ci assume
son vernis rose aux doigts et son mètre
soLxante avec talonnettes. «Pour ma
part. Je me .~em,femme et militaire. Je
Ile crois pas que les cleu;rsoient inwm-
patibles. »

Les vieilles mentalités
Un peu plus loin, Natascha est psy-

cho]ogue capitaine officiel'. Elle en-
chaîne les questions-réponses avec
d'autres jeunes filles motivées. «Je cu-
mule les h/llldicap,~pui.~qlœJe suis une

Jêmme et une ps.ycholclgud,
lance-t-elle en riant. J'ai d~jà
eu de,~('hej~ de peloton qui
traitaient leurs sDlclat.~de
faibles s'il.•Illlaient t'air la
pSlI.» Face à de pare.illes
réactions, elle est réaliste
et constate que les conflits
de générations sont inévi-

tables. « Les vieilles mentali-
tés ont la dent dure. Elles COl7/.-

menCE/1f à changer grâce à des
.femmes qui occupent de nouveaux
postes ou accèdent plus souvent au sta-
tut d"qtJicie1'.»Il y a un peu moins de
10 % de femmes à la Défense. Le but
d'une journée comme celle-ci, tournée
spécifiquement vers ce public féminin,
c'est d'en augmenter l'effectif pour ai-
der à changer les mentalités.
Non loin de là, Frank, adjudant sous-
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représentent

80/0
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l'armée

officier, fait essayer du matériel de ]'ar-
mée aux jeunes. Pour sa part. sa vision
est assez inclusive. "Il Y en a toujours
qui pen,<entque:l'armée, ce n'est pas lm
endruit pOUl' les jèmmes. Mai.. polir

moi, la SCille différence, àst pOlll' les
toilettes et les douches! Sinon, elles
80nt de,•.Ioldats elles aU-lsi.» Depuis 25
ans qu'il se trouve dans l'armée, il a vu
une évolution. «Chaque ail n.ée.1/11 peu

plus de ftmmcs intègrent la D~tèn.se,
mais c'(j,sttrès lent comme pl'Oce.•.~u.~»,
constate-t-il.
La vision de la femme militaire com-

mence donc à évoluer .•• On rit dans
lin mande d'hommes et cc n'e,.t pa••.fil-
cile de s'imposer. Mai .• Ilotre approche
féminine, à la frl1'Ydouce et pragma-
tique selon mai, est différente et Il .la
place UlI.'lÛ dan,~ l'armée. 011 n'attaque
pas les problèmes de la même ma-
nière », pense Kelly.
Le premier sergent rattaché à l'unité

Communication-information-'1'stème,
Ameline, confirme ces propos. « Il .y a
tmlt le l'ôté pS.lJchologiqued'u!lejemrne
qui peut apporter un plu.y à l'unité . .le

ne crois pOJi que ce soit du se.I'isme, ou
alor.1c'est leformatage de la société qui
!I0uSfait dire cela. »
En retrouvant Emma à la sortie, sa

motivation n'est pas retombée. Elle a
décidé de s'orienter vers llll corps de
l'armée traditionnellement plus fémi-
nin : la composante Médica]e. Elle sort
de ce jobday toutefois plus critique
qu'au départ. «Nous Ile sommes pa,y
nombl'eu,~s. mais pour celle.yqui sont
là ou celles qui l'ont arriver, ilfaut .'le
rappeler que 1l0llSsomme,y plu..y regar-
llée.yqu'un homme. Ç'a reste llil miliell
masculin et nous devons en faire deux
foi.~plus. » •
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